
Il était une fois à Meilhards….

Vous n’avez jamais entendu parler de Meilhards? Mes amis de Paris pas plus que vous ! 
Bien que je sois née à Meilhards, toute ma vie professionnelle s’est passée ailleurs : à 
Paris la plupart du temps mais aussi à Pékin, Hong kong ou au Japon. C’est en 2019 que 
je suis rentrée dans mon village natal. Avant que vous veniez y faire un séjour linguistique 
je voudrais vous présenter Meilhards : vous allez voir que ce n’est pas un village 
ordinaire !

Meilhards est un village situé entre Brive et Limoges, dans la région de la Nouvelle-
Aquitaine. 530 habitants. 12 habitants au kilomètre carré. Alors, vous serez peut-être 
surpris(e) d’apprendre que, récemment, il a été le théâtre d’une série de documentaires 
consacrée à l’évolution du monde rural. Les 3 films (2008, 2018, 2019) ont été 
intégralement filmés dans le village et Florence Evrard, la talentueuse réalisatrice, et son 
équipe ont été invitées dans différents festivals pour présenter ce travail…et Meilhards 
aussi bien sûr. 

Une trilogie autour du monde paysan.

Face à l’importance et à l’urgence des enjeux 
écologiques, économiques, sociétaux, sani-
taires…, le monde de demain nous questionne. 
Et si le « monde d’hier », celui de la paysan-
nerie traditionnelle, avec ses capacités de ré-
sistance et de résilience, pouvait contribuer à 
notre éclairage ?

Le projecteur est mis sur un village corrézien, 
Meilhards, attentif à son histoire et sensible 
aux défis de notre époque. 
Trois films documentaires tournés entre 2001 
et 2019 évoquent cette Planète paysanne bien 
vivante et inspirante. Ce coffret DVD les réu-
nit, accompagnés d’un livret proposant le re-
gard de deux ethnologues ; Véronique Dassié 
et Sergio Dalla Bernardina, et celui des initia-
teurs du projet ; Florence Evrard et Philippe 
Bertin. 

Avec le soutien de l'Union européenne (Fonds LEADER), 
la DRAC Nouvelle Aquitaine, la Mission du Centenaire 
de la Grande Guerre, l’ONACVG 19, la Région Nouvelle 
Aquitaine, le Conseil départemental de Corrèze, le Pays 
d’Uzerche, la municipalité de Meilhards, la Communauté 
d’agglomération de Tulle, la Chambre d’agriculture de Cor-
rèze, la Fondation CARAC, Groupama, la MAIF.
 

L’engrangeur, 
un film de Sylvain Trousselle, 56 min - 2019

Portrait d’un homme d’exception, Régis Cou-
dert, paysan dans l’âme, et collectionneur insa-
tiable. Cet éleveur visionnaire qui a contribué 
à l’essor de la race limousine s’est passionné 
pour la sauvegarde d’outils devenus orphelins.

De la tête à la queue, 
un film de Florence Evrard, 52 min - 2001

Année 2001, dans la petite ferme familiale des 
Juille, on tue encore le cochon comme autre-
fois, mais cette fois-ci, c’est la dernière fois. Le 
film explore les nombreuses étapes, du sacri-
fice de l’animal jusqu’à sa transformation en 
nourriture. 

Le sentier des âmes, 
un film de Sylvain Trousselle, 52 min - 2018

Une enquête ethno-artistique sur les traces 
et l’effacement de la Grande Guerre dans un 
village corrézien, réalisée à partir des témoi-
gnages d’une quinzaine d’habitants de Meil-
hards. 

LA GAILLARDE, 9 rue du Château 19510 Meilhards.
Contact : Florence Evrard - 06 77 94 14 79 - 
lagaillarde19@gmail.com  

La Gaillarde & 
Les Productions Grand Angle présentent

Planète 
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Échos de Corrèze
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coffret de 3 DVD + livret



Il était une fois à Meilhards….

Le nom de Meilhards vient probablement de « millet » une culture très répandue à 
l’époque dans la région. Les chevaliers locaux avait le droit de frapper des pièces d’or - ce 
qui était un privilège donné par le Roi. Le village était plutôt prospère et devint même un 
chef-lieu en 1790. Pendant très longtemps, les gens de Meilhards ont vécu de 
polyculture : du blé, du sarrazin, des légumes et du fourrage pour nourrir le bétail 
(principalement des moutons, des vaches maintenant). Sans oublier la collecte des 
châtaignes pour produire de la farine - on appelait alors le châtaignier «  l’arbre à pain ». 
Toutes choses très ordinaires à l’époque. Excepté une : le sous-sol étant particulièrement 
riche en minerais, depuis l’époque gallo-romaine, des mines étaient exploitées dans la 
commune. Y compris une mine d’or, exploitée jusqu’aux alentours de 1912  ! 

ici, la sortie de la
mine, fermée au 
public. Et un plan 
d’accès.

Au Moyen-Age, il y avait un château dans 
le centre du village (juste derrière l’actuelle Mairie) 
et plusieurs familles nobles étaient propriétaires 
des terres, des moulins, collectaient les impôts, 
choisissant même la religion de leurs sujets. Une 
d’entre elle, les «  de Meillars  » a été puissante 
pendant 8 siècles. Né protestant, Philippe de 
Meilhards (1590-1653) a servi pendant plus de 30 
ans dans l’armée du roi Louis XIV et était 
«  Commandant en chef de l’Armée Royale du 
Limousin ». Il s’est converti au catholicisme juste 
avant sa mort. Le château brûla en 1590 après 
une bataille entre les troupes protestantes et 
catholiques. Un nouvel édifice fut construit. Il brûla 
aussi, 8 ans avant la Révolution Française. C’est 
pourquoi, à Meilhards, il y a une «  Place du     

Chateau » mais pas de château ! 



Il était une fois à Meilhards….

Cependant, vous pouvez visiter l’église du 13e 14e siècle. Petite mais tellement 
charmante !         

(Sous les grandes dalles de pierre, se trouvent les tombes de seigneurs et de 
membres de familles nobles de Meilhards.)

A 6km au sud de il y a un autre site 
intéressant : la Chapelle Sainte 
Radegonde. Radegonde était la 
Reine des Francs et on raconte 
qu’elle se serait rendue là en 560. 
Très pieuse (elle a choisi d’abdiquer 
sa position royale pour devenir 
nonne) on dit qu’elle y aurait guéri 
plusieurs grands malades. C’est 
que, à côté de la chapelle se trouve 
une source qui, déjà avant la venue 
de Ragedonde, était réputée pour 
s e s v e r t u s m é d i c i n a l e s - 
particulièrement pour les problèmes 
de peau et les rhumatismes. Et, 
jusqu’à la première partie du 20e 
siècle, des foules de pèlerins, 
espérant une guérison miraculeuse, 
se pressaient autour de la source et 
priaient à la chapelle. 



Il était une fois à Meilhards….

De nos jours, Meilhards se cherche des nouvelles formes de 
développement. Une d’entre elle passe par la création d’un futur pôle 
touristique via son étang, prisé par les pécheurs et les promeneurs. 
Récemment rénovés, les environs offrent un cadre agréable, sûr et 
accessible à tous. Au centre du village, un Centre du Patrimoine, centré sur 
l’archéologie et l’histoire, est animé par des volontaires (et peut être visité 
sur demande) explique l’évolution de Meilhards.

Est-ce bien tout pour «  les choses à voir » à Meilhards ? Oooups ! J’ai failli oublier : ne 
manquez pas d’admirer la collection de nains de jardin de Martial, juste en face de 
l’église !

J’ai écrit cet article d’abord en anglais pour permettre aux personnes anglophones 
intéressées des cours de français en immersion chez moi d’avoir quelques informations 
sur Meilhards. Mais j’ai voulu que mes étudiants les plus avancés (et des personnes de 
Meilhards aussi) puissent le lire en français aussi. Mes sources sont : le livre d’Armand 
Vergonjeanne « Une Histoire de Meilhards », les commentaires de Bernadette Chassagne 
lors des visites guidées du bourg, les informations fournies par l’Espace du Patrimoine 
géré par l’Association Culture et Traditions (Président Jean-Jacques Nanot) et par un 
membre de la famille de l’ancien Château, Nicolas Des Places.  Et mille mercis à mes 
voisins Carolyn et John Cooper pour leur relecture éclairée mon anglais. 


